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Colza 

Stade ;E2àF2 (plusieurs fleurspar inflores- 
cence principale). 

Les parcelles les plus avancées sont au stade 
chute des pétales-début formation des sili- 
ques. 

Ravageurs 

Les méligètbes sont toujours en activité 
sur les parcelles les plus tardives. 

Des captures de charançons des sili- 
ques sont signalées sur de nombreux postes 
du réseau. La présence de ces insectes sur les 
plantes reste discrète : on dénombre en géné- 
ral de 0 à 5 Vo seulement de plantes porteuses 
d'un charançon, exceptionnellement 20 à 
30 % (une parcelle à Saint Aubin - 39). 
Rappelons que le seuil d'intervention est 
habituellement estimé à 50 % de plantes por- 
teuses d'un charançon des siliques. 
mContinuer à surveiller les méligèthes en 
parcelles tardives. 

Intervention actuellement inutile contre le 
charançon des siliques. Ne pas mélanger 
d'insecticide avec le fongicide placé à la 
chute des pemiers pétales. 

Maladies 

Pas d’évolution de la pression de Pseudo- 
cercosporella : présente dans plusieurs 
secteurs, cette maladie se cantonne aux 
feuilles basses et n'est pas préoccupante 
actuellement. 

Quasi absence de Cylindrosporiosc. 
Quelques apothécies de SclérotiDÎa sont 
toujours observées mais la baisse des tempé- 
ratures est moins propice à la germination des 
sclérotes. 

mL 'intervention contre le Sclérotinia sera à 
positionner au stade chute des premiers 
pétales. Pour plus d'information sur cette 
intervention, se référer au bulletin précé- 
dent 


Tournesol 

Les premiers semis sont en cours de germina- 
tion ; les semis ne sont pas terminés. 
mSurveiller les limaces dès le semis par la 
mise en place de pièges. 

Orge d'hiver 

Stades : Entre épi I cm et 2 noeuds, autour 
du 1er noeud (le plus fréquent). 
L'Helminthosporiose, plus fréquente en 
situations précoces et surtout la Rhyn- 
chosporiosc sont en progression, fréquem- 
ment présentes sur F4 définitive. 
mLes parcelles à 1 noeud encore sans pro- 
tection sont à protéger rapidement Se re- 
porter au dépliant vert pour le choix du 
produit 

En présence de Rhynchosporiose, choisir 
un produit présentant une bonne efficacité 
contre cette maladie. 

Orge de printemps 

Stades : Beaucoup de parcelles atteignent 
3 feuilles - début tallage. 

Quelques premières taches d’HcIminlhospo- 
riosc sont parfois visibles. 

Des morsures de limaces sont également 
observées. 

mSurveiller les parcelles notamment les se- 
mis tardifs. 

Pois 

Stades : En général 1 à 2 feuilles. 
mSurveiller les sitones. 

Dans le Nord de l'Yonne (Senonais et Gati- 
nais) beaucoup de parcelles présentent des 
fréquences de morsures justifiant une inter- 
vention. 

Observer au moins 20 plantes. Un traite- 
ment est nécessaire à partir d'une moyenne 
de 5 à 10 encoches par plante. 


► 

Colza 

Protection fongi- 
cide à la chute des 
premiers pétales. 
Charançon des 
siliques : Pas d'in- 
tervention actuel- 
lement- Pas de 
mélange d'insecti- 
cide au fongicide 
sclérotinia. 

Blé 

Septoriose à sur- 
veiller. 

Orge d'hiver 

1ère intervention 
en situation à 1 
noeud non proté- 
gée. 

Pois 

Surveiller les 
sitones. 
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Bié 

Stades : Echelonnés entre épi 1 cm dépassé 
et 2 noeuds, avec une majorité de situations 
autour du 1er noeud. 

Piétin-verse 

De nouvelles contaminations ont pu avoir 
lieu avec les conditions météorologiques des 
derniers jours entraînant un accroissement 
du risque en situations intermédiaires. 
mSe reporter à notre bulletin précédent. 


Oïdium 

Pas d'évolution marquée depuis la semaine 
dernière. 

Septoriose 

La maladie reste actuellement localisée au 
niveau des F5 définitive. 

A l'exception de l 'Yonne et de la Nièvre, le 
modèle PRESEPT (voir carte) indique un ris- 
que nul à faible sur la plupart des secteurs de 
la région. Un niveau plus élevé que l'an der- 
nier à la même époque est noté, en particulier 


dans le Nord de l'Yonne et la Nièvre. 

Une simulation de conditions très favorables 
à la maladie (5 jours avec pluie et températu- 
res optimales) aboutit à une progression sen- 
sible sur les secteurs précités ainsi que sur un 
noyau Nord Saône et Loire - Jura {Verdun sur 
le Doubs, Chemin, ...). 

•En cas de conditions favorables, dans ces 
secteurs, les parcelles au-delà du stade 2 
noeuds pourraient nécessiter une protec- 
tion à partir de la semaine prochaine. 
Attendre confirmation dans notre prochain 
bulletin. 


Le risque septoriose en Bourgogne et Franche-Comté vu par PRESEPT 



Le point sur ... 

Désherbage du maïs sans 
atrazine 

L'application de la directive fixant à 0, 1 micro- 
gramme par litre de concentration maximale 
de tout produit phytosanitaire dans l'eau 
destinée à la consommation humaine conduit 
à rechercher des programmes de désherbage 
visant à supprimer l'utilisation de l'atrazine. 
Depuis 1 99 1 , le Service de la Protection des 
Végétaux recherche et expérimente des solu- 
tions visant une substitution complète de 
cette triazine par des spécialités existantes. 
L'expérimentation doitvérificr si les spéciali- 
tés utilisées dans ces programmes permet- 
tent d’obtenir un désherbage satisfaisant à 
un coût acceptable par l'agriculteur sans pré- 
senter les inconvénients atrazine pour l'eau. 
Tous les types de programmes sont 
étudiés ; tout en pré-levée, pré-levée puis 
post-levée et tout en post-levée. Les effica- 
cités herbicides sont appréciées à partir du 
dénombrement des adventices et complé- 
tées par une note globale de désherbage. 

Les programmes de pré-levée 
uniquement 

Avec ces programmes, l'objectifest d'obtenir 
un désherbage satisfaisant en un seul passa- 
ge. 

Deux programmes ont été étudiés : Frontière 
1,31/ha + Prowl 400 à 2,5 1/ha et Frontière 


l l/ha + Lagon 0,8 l/ha. Ces programmes 
donnent une bonne efficacité sur de nom- 
breuses adventices mais ils peuvent s’avérer 
insuffisants sur arroche, renouée et mercu- 
riale. Les autres causes d’efficacité insuffi- 
sante peuvent être dues à des conditions 
climatiques sèches, à une mauvaise prépara- 
tion du sol ou des levées tardives d' adventi- 
ces postérieures à la persistance d'action des 
herbicides utilisés. 

Les programmes de pré-levée 
complétés en post-levée 

Ces programmes sont destinés à donner un 
désherbage satisfaisant enpenncttant d’adap- 
ter le complément en post- levée selon la flore 
adventice. 

Ont été expérimentés les prograrrunes sui- 
vants ; 

- pré-lcvée : Lagon 1 1/ha, Frontière 1 ,6 l/lia. 
Diplôme 1 kg/ha, Trophée 5 1/lia et Prowl à 
2,51/ha. 

- post-levée : on complète avec Mikado 0,5 à 
0,75 1/ha, Milagro 0,5 l à 0,75 1/ha et Eclat 
0,5 kg/ha, Emblem 1 ,5 kg/lia. 

Les résultats insuffisants ont pour cause : 

- inadaptation du complément de post-levée 
à la flore adventice présente, 

- application à un stade trop développé des 
adventices, 

- levées tardives d’adventices postérieures 
aux applications de post-levée, 

- efficacité parfois insuffisante des herbici- 
des de post-levée sur certaines adventices 
{mercuriale, renouée). 


Programme de post-levée 
uniquement 

Un seul programme a été étudié ; Mikado 
0,5 1 à0,75 Uia 4 Milagro 0,5 1 à 0,75 1/ha ; deux 
applications peuvent s'avérer nécessaires. 
La mise en place de ce programme s'avère 
plus délicate. La première intervention doit se 
situer à un stade jeune des adventices ; les 
doses des deux spécialités peuvent être 
modulées en fonction des adventices pré- 
sentes. 

Une deuxième application pourra s'avérer 
indispensable si l'efficacité de la première 
application est insuffisante ou en présence 
de nouvelles levées d'adventices. 

Les résultats insuffisants sont dus au non 
respect de quelques conditions : 

- stade trop développé des adventices, 

- inadaptation des herbicides à la flore pré- 
sente, 

- appréciation de l'opportunité de la deuxième 
application. 

Conclusion 

La mise sur le marché de nouvelles molécules 
permet d'envisager le désherbage du maïs 
sans utilisation de l’atrazine. 

Aucune différence en termes de rendement 
n'a été observée dans les essais. 

La mise en place de ces programmes demande 
une bonne technicité et exige un suivi régu- 
lier de la parcelle. Les interventions de post- 
levée doivent être effectuées au bon moment 
avec le bon produit. 



